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grave iiiiustice dont ils ne peuvent recevoir lo parcldii
s lis ne s efïi-rccnt de la réparer par tous les moyens en

• leur pouvoir. ''

^
Nous invitons tous les véritables enfants de l'Eo-lîgo

a demander au Cœur Divin de Notre Seigneur d'a°voir
pitie de ceux qui se sont ainsi (îgar^îs des sentiers de la
£01 et (le la justice; afin que reconnaissant leur rdclié et
le rej)arant, ils obtiennent miséricorde.

Conclusion,

Tels sont, N. T. C. F., les avis importants que nous
croyons dev^ojr vous donner dans les circonstances ac-
tuelles.

Défiez-vous surtout de ce libéralisme qui veut se dé-
corer du beau nom de catholique pour "accomplir plus
sûrement son œuvre criminelle. Vous le reconnaîtrez
lacilement a la peinture qu'en a faite souvent le Souve-
rain 1 ontue : lo Efibrts pour asservir l'Eglise à l'Etat •

2o tentahves incessantes pour briser les liens qui unis-
sent es Enfants de l'Eglise entre eux et avec le clergé •

do alliance monstrueuse de la vérité avec l'erreur sous
prétexte de concilier toutes choses et d'éviter des con-
iiits;4o enfin, illusion et quelquefois hypocrisie, qui
sous des dehors religieux et de belles protestations de
soumission a 1 Eglise, cache un orgueil sans mesure.

Souvenez-vous que la véritable politique chrétienne
;i'a qu un but qui est le bien public, qu'un seul moyen
qui est la conformité parfaite des lois avec la vérité et
la justice.

Respectez le serment comme un acte relio-ieux de
grande importance

: avant de le prêter, examinez bien si
la formule est vraie en tous points au meilleur de votre
connaissance

; accomplissez scrupuleusement les devoirs
de votre serment d'office et gardez-vous d'induire votre
prochain au parjure.


